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des ilistit titelir '.3 ilorri que nolnS vî*rrtb1-4Il nil 11gr les fl:,Ioralîles ir&utl titts que ce
enfin h.i. écoles mieux pourvuses dles chose iltèîm proiduits, 011n t- cont1illne lias i(,4

nêussa rs. 1iil y ura pari ont (il, prequ à l sui vre deis-)i une dizaine dI aniné1<te.
partout dle coniamairee bien dî~oé,amîis 1,." uîi'sirs dans Ces loai, oui.
de 1 éduvation, t ravaillarnt avec zèle à oin pro. flit aut itmps voului, tous lus Instit ueurs et
mouvoir lesq intérêts, décidée à edeote iinstiflîrives qu'ils ne renouvelleront pas leurs
à l'ins.,tituiteuir, à lui payer so'n travai ' . à luii engagemrent.; et qu'ils peuvent e I)llitivoîr
accorder un -ialaire qui le mette et, état. de ailleurs ; qune néanmoins, après l'élection dles
vivrii eur un pied aussi honorable que les gens nuv~eaux couimnis.saires, il-z pou rronît négocier
au milieu desquels il Re trouve ? <un iarclié avec eux. si ceux ci ycnstn,

Hlélas! ne nmous faisons pas illusinn sur ce Pa-c que chaquile nouveau comîniss.aire doit
point. Il faudra encore bien des années avant avoir la liberté d'engage 'r ini-mènie lPinstitu-
que le s4ystônme actuel fonctionne passable- teur out 1 institutrice qui doit eneignér sous
ment bien partout ; et c'e.st; notre conviction l'ai. liAn lt atriee,..nous disons 'ntiurc
qu'il ne fonctionnera jamais bien, à moin,4 var dans ces comtés, on comipte à peinte trois
qu'il ne reçoive d'importantes modifications. oit quatre instituiteurs, 1 institutrive donc

Nous mettrons qous les yeux de nos lec ayant terminé son annmée le 15 oit le 21) juin,-
teurs les devoirs principaux (fie les commis- nut ns iei en paseant que les engageîîellmîs ne
Maires d*écnle ont. à remfplir et la plupart des se font que pour les huit mois- scolaires ou1
fautes qui se cominettent sans entrer dans le., 208 jours d'ê-eôle, - attend donc jus4qt*à
petits4 détails, qui seraient trop longs à faire la fi de juillet que les nouveaux cnrn.
connaître. ullissaireS4 soient élue, quiilq aient fait choix

Ces devoirs sont: d'un pré.sident et qu'ils soient finalement
lo Wengager et déplacer les instituteurs entrês en fonctioti. Les enfants Perdent ainsi

et institutricesq. aus mois, entier, le mois où il est Ihi plus facile
2o De régler le cours d'étude à être suivi pour eux de fiéqueiter les écoles, vu les

dans chaque école ; d'établir des règles beaux echeminq à ceteéou elanee.l
géniérales pour la régie des écoles ; d'indiquer peu d*ouvrag-,e qu'il y a à faire dans les
le temps où aura lieu i'exatnien publio, et y champs.
as .4t r. Mais ce nWest pas toit ; nous 'voni à l'épo.

So D'entendre et décider toutes contesta- que la plus critique de la vie de- l'institutrice;
tions qui s'élèvent entre les parents ou les les coinnissair". ne veulent pas agir sans
enfanits, et l'instituteur, avoir pris l'avis de tous lesq iniérés.Qéz. Uri@

4o De nommer aussi deux ou plù-ieurs assemblée des contribuables et chefs de fa.
d'entre eux pour visiter chaque école et faire mille de U*arrondi."ement est convoquée pour
rapport à la corporation de F*état de chaque faire choix d'une institutrice. Ce ne sont pas
fcote, si les règlements sont suivis, le 's pro- seulement les; pères de famille qui composent
grès dÙes élèves, du 'caractère et de la capa. ces assemblées, les femmes y viennent en
dité de l'instituteur, etc. grand nombre, les unes pour accuser F'insti.

9me. Vie. chap. 27. tutrice, les autres, pour la défendre. Remnar-
Les autres clauses de la loi qui regatdent ,quons bien que ces sortes 1d'assemblées ne s,,ont

lès commissaires, sont l'impo-i ion et la per- pas celle.- où il se fait le moinsdebruit, ni celles
ception de3 taxes, la construction et.répara. où les affaire% s'expédient le plus prompte.
tion des maisons d'école, enfin ce qui. con- ment. Les uns 'veùle'nt garder la même in.4i.-
cerne les affaires matérielles dès écoles. 'tutrice, les autrèi «demandent à en engagef

Voici les4 abus qui sqe commettent sur cha- une plus capable, 'd'autres enfin en veulh.nt
éun de ces points de la loi dans le plus grand une qui soit encore mcins capable et qu'on la
tiombre dés paroisses ;il, y a de nobles excep- paie moins cher.

ions, mais elles sont malheureusement trop' Enfin, après a#oir disputé bien longtémps,
rares. apres avoir épuisé de part et d'àutre toutes

Chaque année, on s'efforce' de -diminuer le les injures possibles,' -on~ -finit par prendre les
salaire du maître de quelques louis, ai tonte- .oi et la majorité décide, les commissairues
lois, sous les raisons les plusTuùtlles, sous ,les ratifient ce qn'ellô a décidé, heureux *toutefi
prétextes les plus injustes, on ne le congédie si la question se décide dans une premièr
point. Dans un certain nonibre'de municipa. assemblée. Nous avons va. nous-même led-
lités, dans des comtés enlera,' onau ig- btûsdu rodseet se réunir pen
lirr moyen. de faire les engagements dinstitu- dant trois dimanches consécutifs et tenir des

tout le monde, moyen qui lmalheureusemenmt conclure; les commissaires furent, enfin% obli -
fiit par ne Contenterpersonne et est propre à gés de reprendre leur droit et de faie 1'enga-Isemer la 4zinie, les divisions, les haines;- et,, 'gmenht euxseuls. ' ''


